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Jeunes Agriculteurs (JA) est le seul 

syndicat agricole entièrement dédié 

à la cause des jeunes. Apolitique et 

indépendant, il est représenté sur 

l’ensemble du territoire par des 

agriculteurs âgés de moins de 35 

ans. 

Fort de 14 structures régionales et 

95 structures départementales,  le 

syndicat valorise toutes les régions 

agricoles et tous les secteurs de 

production en France. 

La vocation de JA est d’assurer le 

renouvellement des générations en 

agriculture en facilitant les conditions 

d’accès au métier et en assurant des 

perspectives de long terme pour les 

jeunes qui s’installent. 

Une seule agriculture, celle des 

Hommes 

JA défend une vision de l’agriculture 

familiale, où les agriculteurs 

prennent leurs décisions de façon 

indépendante et autonome et où se 

développent des exploitations 

viables, vivables et transmissibles.  

Depuis sa création en 1957, JA 

défend les intérêts des jeunes 

agriculteurs et ceux qui sont en 

phase d’installation, propose des 

idées novatrices pour l’avenir, forme 

les futurs responsables syndicaux, 

communique sur le métier 

d’agriculteur et anime le milieu rural.  

JA est un véritable laboratoire 

d’idées, fort d’un réseau de 50 000 

adhérents, soit l’équivalent d’un 

jeune sur deux. Nous organisons 

tout au long de l’année de nombreux 

séminaires avec nos adhérents pour 

faire émerger des propositions et 

faire évoluer la profession, qui doit 

sans cesse s’adapter à un 

environnement changeant. 

Jeunes Agriculteurs moteur du 

syndicalisme agricole 

Afin de faire entendre la voix des 

jeunes, JA siège dans les instances 

représentant le monde agricole dont 

le Conseil économique et social 

environnemental (Cese) et le centre 

européen des jeunes agriculteurs 

(Ceja).  

JA travaille en concertation étroite 

avec de nombreuses organisations 

professionnelles agricoles ainsi 

qu’avec les industriels, les pouvoirs 

publics et la société civile. 

 

Jeunes Agriculteurs est présidé par Jérémy Decerle depuis juin 2016. 
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Nous avons le grand plaisir d’être accueillis à 
Dunkerque, pour notre 51e congrès national, au cœur 
d’une région qui peut être fière de son patrimoine 
agricole.  
 
C’est un moment fort pour notre syndicat. Plus de 800 
jeunes responsables syndicaux y ont rendez-vous pour 
vivre trois jours de riches débats. Ces jeunes sont issus 
de tous les départements de France et d’Outre-mer et de 
toutes les productions. Ce grand rassemblement est 
l’expression de la diversité agricole et témoigne du 
dynamisme de la jeunesse agricole.  

 
On y débat aussi bien sur des sujets d’actualité que de la vision de l’agriculture 
que nous voulons défendre. C’est un véritable exercice de la démocratie.  
 
Nous dévoilerons lors de ce congrès notre rapport d’orientation dédié à la 
gestion des risques en agriculture, sujet préoccupant  pour les jeunes 
agriculteurs, qu’il nous a paru opportun de travailler cette année.  
 
Notre agriculture est riche de ses Hommes, de ses produits et de sa diversité ! 
A nous, Jeunes Agriculteurs, de porter nos idées et de faire avancer l’agriculture 
dans le bon sens.  

 

 

 

 

Jérémy Decerle, 

Président de Jeunes Agriculteurs 

  



5 
 

 

Chaque année, Jeunes Agriculteurs, syndicat de propositions travaille sur une thématique avec 

l’ensemble de son réseau pour formuler des propositions pour l’agriculture de demain. Ce travail de 

prospective permet d’élaboration des idées novatrices et audacieuses pour l’avenir.  

 

Entretien avec les trois auteurs du rapport  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pourquoi avons-nous besoin de rénover la gestion des risques en 2017 ? 

 « Ces dernières années, la multiplication des catastrophes climatiques, 

sanitaires, des crises environnementales et l’augmentation de la volatilité des 

prix nous poussent à constater que les systèmes actuels de prévention et de 

gestion des risques sont insuffisants. Les aides directes de la PAC ne semblent 

également pas optimales pour nos revenus et la durabilité de nos exploitations. 

Un nouveau contexte politique et climatique nous pousse à revoir la gestion de 

nos exploitations.  La gestion des risques est essentielle pour les agriculteurs 

aujourd’hui.  

De plus, l'installation est un moment délicat pour le jeune agriculteur. Compte 

tenu des investissements que nécessite une installation, il est plus sensible aux 

risques que n’importe quel autre exploitant. Identifier les risques est 

indispensable. » 
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Quelle est votre vision du risque et quels sont les principaux risques qui 

pèsent sur une exploitation ?  

 

« Les risques dépendent d’un environnement, il faut adapter l’exploitation à 

l’environnement et pas l’inverse. La défaillance du chef d’entreprise reste le 

principal risque, celui que l’on ressent le plus au quotidien. Mais ces dernières 

années, les risques climatiques et sanitaires sont de plus en plus prégnants. Il 

existe de nombreux autres risques que nous avons développés dans le rapport 

qui sera voté par le réseau en juin 2017. »  

 

Quels sont les outils actuels qui permettent d’y faire face et quelles sont 

leurs limites ? 

 

« Pour ce qui est des assurances, il en existe tout un  panel mais de 

nombreuses limites peuvent leur être opposées : les seuils de déclenchement 

et le taux de franchise (30 %) sont trop élevés, la référence de rendement à la 

moyenne des cinq dernières années est inadaptée, le délai de versement de la 

subvention est trop long, le coût de l’assurance est exorbitant dans certains 

secteurs.  

 

D’un point de vue fiscal, la dotation pour aléas est un outil qui peut s’avérer 

efficace mais il est peu utilisé et mal compris des exploitants. Nous proposons 

de le réviser dans ce rapport. 

 

Enfin, il existe de nombreuses formations pour gérer les risques mais elles 

demeurent peu visibles et trop peu suivies. Nous avons imaginé de nouveaux 

outils mieux adaptés au contexte actuel dans ce rapport. » 

 

Ce rapport est le fruit d’une réflexion de votre réseau et sera débattu et 

voté lors du congrès national en juin. Quels sont les outils que vous 

souhaitez voir émerger ? 

 

« Dans ce rapport, nous souhaitons rénover l’offre d’outils de gestion des 

risques en s’appuyant sur l’Europe et les filières.  Nous souhaitons pousser la 

création d’un mécanisme de gestion de volume, un système de stockage et un 

soutien aux prix afin de sécuriser le revenu des agriculteurs.  

Nous souhaitons qu’une nouvelle institution, le groupement pour une assurance 

mutualiste agricole (GAMA), élabore, en lien avec l’Etat et les assureurs (privés) 

un plan national de gestion des risques. L’agriculteur disposera enfin d’une boîte 

à outils complémentaire : des outils assurantiels rénovés et des mécanismes 

d’épargne de précaution plus souples. Enfin, nous souhaitons insister sur la 

formation à la gestion des risques. » 
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Les Terres de Jim est la plus grande fête agricole 

en plein air d’Europe, organisée chaque année 

par Jeunes Agriculteurs.  

 

Après Bordeaux, Metz et la Roche-sur-Yon, c’est 
à 1h de Paris que s’installe la 4ème édition. 
Pendant 3 jours en septembre, Les Terres de Jim 
est l’événement de la rentrée à ne pas manquer ! 
Avec un riche programme comprenant plus d’une 
centaine d’activités, cette manifestation s’adresse 
aussi  bien aux enfants qu’aux adultes.  
 
Résolument décidés à faire découvrir l’agriculture et ses savoir-faire aux urbains 
dans une ambiance festive et familiale, ce sont des bénévoles du syndicat 
Jeunes Agriculteurs qui sont aux manettes de l’organisation de cet événement.  
 
Sur un site éphémère capable d’accueillir plus de 100 000 personnes, vous 
pourrez (re)découvrir tous les métiers 
de l’agriculture et ses savoir-faire, 
ainsi que les produits du terroir.  
 

Rendez-vous lors de la prochaine 

édition, du 8 au 10 septembre à 

Margny-lès-Compiègne.  

  



8 
 

 

Le Nord-Pas-de Calais est une grande région agricole. Le 

relief faible mais relativement contrasté, les sols, la 

ressource en eau très présente et facilement mobilisable 

ainsi qu’un climat océanique facilitent l’activité agricole. 

Les rendements des différentes productions figurent en 

tête de classements nationaux. 

 

Les exploitations sont des structures de taille modeste (en 

moyenne 61 hectares) et les chefs d’exploitation 

relativement bien formés puisque 45 % d’entre eux ont à 

minima un niveau bac et 21 % sont diplômés de l’enseignement supérieur.  

 

La préservation des terres agricoles : un enjeu régional majeur 

Sous l’effet de la pression urbaine, le secteur agricole subit une réduction de 

ses surfaces. La surface agricole régionale diminue de 0,25 % par an, un rythme 

comparable à la moyenne nationale. Ce qui signifie qu’en 2050, 10 % de la 

S.A.U. actuelle aura disparu. 

Par ailleurs, la diminution de 2 050 hectares par an des superficies cultivables 

par les agriculteurs se traduit par une perte annuelle de 6,5 millions d’€ sur le 

chiffre d’affaires de la ferme régionale et de 3,1 millions d’€ sur la valeur ajoutée.  

 

Des filières agricoles performantes 

La valeur de la production agricole régionale est estimée à 2,56 milliards d’€ en 

2010 (2/3 végétal, 1/3 animal). Quatre productions constituent environ les deux 

tiers du chiffre d’affaires agricole :  

Céréales (18 à 20 %) 

Lait (16 à 18 %) 

Pomme de terre (10 à 12 %) 

Les légumes (11 à 12 %) 
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Les autres productions, cultures industrielles (betteraves et oléoprotéagineux), 

viande (bovine et porcine), petits élevages et cultures spéciales, sont également 

présentes de manière significative. La diversité des productions se maintient en 

région. Toutefois, l’ensemble de ces productions connaît des évolutions très 

différentes, conduisant à de la spécialisation des exploitations et de certains 

territoires.  

L’agriculture, un poids économique dans le Nord-Pas-de-Calais  

Le Nord-Pas de Calais est la 4e région d’emploi agroalimentaire en France, 
après la Bretagne (4 départements), les Pays de Loire (5 départements) et 
Rhône-Alpes-Auvergne.  

La production agricole du Nord-Pas de Calais emploie 37 600 personnes ; c’est 
7 fois l’usine Renault de Douai, et 9 fois celle de Toyota à Valenciennes ! De 
l’amont à l’aval, le secteur représente 85 500 emplois. Il constitue le 1er 
employeur régional, à égalité avec le secteur de la construction, soit 3 fois plus 
d’emplois que l’industrie automobile régionale, 4 fois plus d’emplois que 
l’industrie chimique et 8,5 fois plus d’emplois que l’industrie ferroviaire. Ce 
secteur économique représente 5,9 % de la population active occupée en Nord-
Pas de Calais (1 emploi sur 17).  

L’agriculture et les industries agroalimentaires de la région représentent 12 
milliards de chiffre d’affaires annuel, soit 11,9 % du produit intérieur brut de la 
région. Le chiffre d’affaires des principales filières présentes en région se 
décompose comme suit :  

Grains et amidons : 3,7 milliards 
Viande : 1,6 milliard 

Légumes et pommes de terre : 2 milliards 
Lait : 1,3 milliard 

Sucre, confiserie : 0,8 milliard 
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600 Adhérents 

18 cantons actifs 

42 administrateurs 

 

 

Les  événements forts de l’année  

 Les Fermes Ouvertes, dans tous les cantons et l’évènement « Graines 

d’Avenir » ! 

 Journées régionales de l’installation et de la transmission et les 

forums à l’installation 

 Les Olympiades, entre les cantons JA et les 

OPA, soit 30 équipes en « footsal » pour 

s’affronter sur de multiples jeux : Beach 

volley, foot, tennis, rugby... 

 Finales cantonales et finale régionale de 

labour. Cette dernière accueille pas moins 

de 12 000 visiteurs chaque année 

 Formations : communication journalistique, 

s’approprier le dossier RGA, labour… 

 Terre en Fêtes, SIA, SIMA, Salon étudiant 

 Les actions syndicales 

 Terre entreprise : journée conviviale avec 

leur partenaire Groupama 
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« Le 51e congrès national du syndicat Jeunes Agriculteurs est pour notre 

département l’occasion de mettre en avant la grande diversité agricole et les 
atouts de nos départements.  

Fort de nos 600 adhérents, nous voulons faire de cet événement une réussite 
qui restera dans les mémoires. Le soutien dans l’organisation de ce congrès par 
un grand nombre d’acteurs des différentes filières agricoles régionales 
témoigne est un signe de reconnaissance pour la structure Jeunes Agriculteurs 

Nord-Pas de Calais. »  

Simon Ammeux, président JA NPDC 

 

 
 

«Un congrès est un événement rythmé par des moments de travail 

et d'autres plus festifs. Organisons donc cela dans l'une des 
régions les plus engagées et accueillantes de France : le  Nord-
Pas de Calais.  
Jeunes Agriculteurs Nord-Pas de Calais est une structure qui 
bouge et qui fait bouger, avec une équipe voulant s’ouvrir aux 
autres.  Entouré d'un Comité d’organisation d'une quinzaine de 
membres : administrateurs, présidents de cantons, adhérents… mais surtout 
soutenu et porté par l'ensemble de notre structure ; je souhaite faire partager 
lors de ce congrès la joie, l'hospitalité, le sérieux et la gastronomie  propres à 
notre "Nord-Pas de Calais" ! C’est avec beaucoup d’enthousiasme que nous 
vous invitons à participer à cet évènement unique ! Alors venez vivre 

l'aventure.»    

Benoit Dannoot,  président du Comité d’organisation Congrès JA 2017    
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Simon Ammeux, président de Jeunes 

Agriculteurs Nord-Pas de Calais 

Installé depuis 2011 à Sainte-Marie-Cappel, 

Simon a repris une exploitation extérieure à la 

ferme familiale, en polyculture élevage, pour 

s’associer ensuite avec ses parents. Il travaille 

sur 72 hectares composés de prairies, de maïs, 

de blé, de betteraves sucrières et d’épeautre. Il 

a un cheptel de 100 vaches laitières holstein et 

25 vaches allaitantes en blonde d’Aquitaine et en 

blanc bleu. Adhérent JA depuis 2009, il a gravi 

les échelons en passant par président de canton, vice-président de JA Nord-

Pas de Calais (2015) à aujourd’hui, président JA Nord-Pas de Calais et vice-

président de JA Hauts-de-France. Fortement impliqué dans la structure, il est 

également engagé à l’extérieur, notamment auprès de l’organisation de 

producteurs de Danone. 

 

Benoit Dannoot, président du Comité 

d’organisation du 51e Congrès Jeunes 

Agriculteurs 

Installé depuis 2015, Benoit a repris l’exploitation 

familiale en créant un atelier de maraîchage et 

en développant la vente directe. L’exploitation 

compte 100 hectares répartis entre les céréales, 

des pommes de terre, du lin, des betteraves 

sucrières et des pois de conserves. Adhérent JA 

depuis 2011, Benoit représente depuis 2014 son 

canton au sein du Conseil d’administration des JA Nord-Pas de Calais. Il est 

également président de caisse locale de Groupama.  
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Baptiste Gatouillat, vice-président et rapporteur du RO  

Après un BTS agricole, Baptiste devient associé de 
l’exploitation familiale à l’âge de 22 ans puis en 
prend la gestion complète en 2008. Sur 225 
hectares, il a 8 cultures différentes : colza, blé, orge 
en hiver et au printemps, lentilles, betteraves, 
luzerne, tournesol, œillette pharmaceutique (pour la 
production de corticoïdes, pavot et morphine) et met 
en pâture 17 hectares de prairie. Cette stratégie de 
diversification permet à ce jeune agriculteur de 
« diluer les risques et de diversifier l’assolement, 
afin de préserver la fertilité des sols. » 
 
Ses productions sont vendues à une coopérative 
dans laquelle Baptiste est impliqué au sein du 
conseil de section. Le blé de Baptiste répond à un 
cahier des charges particulier puisque sa 

production est vendue sous le label LU Harmony pour produire toute la gamme 
de biscuits et céréales de l’entreprise LU. 
 
Baptiste travaille en agriculture raisonnée depuis toujours et cherche à 
développer de nouvelles techniques agronomiques. Fervent défenseur de 
l’agriculture de groupe, il la pratique depuis toujours via des réseaux d’entraide 
et de Cuma (coopérative d’utilisation de matériels agricoles). Pour l’avenir, il 
envisage d’élargir la diversification à la culture de pois et de lin. Il aimerait 
également produire de l’énergie grâce à des panneaux photovoltaïques sur le 
toit de ses hangars. 
 

Nicolas Sarthou, membre du CA national 

et rapporteur du RO 

D’abord ouvrier agricole au service de 
remplacement  pendant les vacances scolaires, 
Nicolas s’installe sur l’exploitation familiale au 
moment du départ en retraite  de son père. Trois 
ans après son installation, Nicolas décide 
d’arrêter la production laitière, pas suffisamment 
rentable. En parallèle, il agrandit les surfaces 
cultivées pour produire davantage de maïs. Le 
climat humide des Pyrénées-Atlantiques lui 
permet de ne pas recourir à l’irrigation. Il a aussi 
quelques hectares en prairie qui servent à faire 
du foin.  
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Pour la commercialisation, tout est vendu en coopérative. 

A moyen terme, Nicolas souhaiterait ouvrir un complexe d’agrotourisme pour 
mettre en valeur le corps de ferme qui date du XXe siècle. Il aimerait l’aménager 
pour accueillir des touristes et transformer l’ancienne étable d’élevage en ferme 
pédagogique. 

Engagé chez JA depuis 2010, Nicolas apprécie le partage, l’échange 
d’information, la formation et l’ambiance festive. Depuis 2016, il est membre du 
conseil d’administration de la structure nationale. 

Raphaël Louison, membre du CA national et rapporteur du RO 

Raphael a effectué toutes ses études dans 
l’agriculture. En 2012, il décide d’interrompre son 
BTS pour s’installer aux côtés de son père qui 
vient de racheter l’exploitation du voisin. Les 
deux associés élèvent des bovins pour produire 
du lait et de la viande. 
 
Suite à son installation, Raphaël entreprend la 
rénovation des anciens bâtiments d’élevage et 
en construit de nouveaux. Le cheptel est 
constitué d’environ 65 vaches laitières Prim 
Holstein et de 35 vaches allaitantes Limousine. 
Les deux exploitants produisent également des 
céréales pour l’alimentation du bétail. 
 
Côté commercialisation, les 550 000 litres de lait 

sont vendus en totalité à l’entreprise Lactalis et les bovins viande à une 
coopérative. 
 
Raphaël souhaiterait mettre en place un atelier de transformation fromagère 
puis un atelier de transformation de volailles et de cochons. L’atelier va être 
conditionné à l’installation d’une personne supplémentaire sur l’exploitation. 
 
A court terme, ce jeune agriculteur va arrêter le labour pour améliorer  la 
biodiversité de ses sols qui « sont légers, donc faciles à travailler autrement».  
 
Adhérent de Jeunes Agriculteurs depuis 2013, Raphaël explique « qu’au début 
on y va pour récupérer des infos, puis pour participer à la réflexion et s’aider les 
uns les autres.» 
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(Séances publiques) 

Mardi 6 juin 2017 
19h00 – 20h00  Ouverture officielle du congrès 

 Jérémy Decerle, président de Jeunes Agriculteurs 

 Benoît Dannoot, président du comité d’organisation du congrès 

 Patrice Vergriete, maire de Dunkerque et Président de la 

communauté urbaine 

 Jean-Bernard Bayard, président de la chambre d’agriculture du 

Nord-Pas de Calais 

 Xavier Bertrand, président du conseil régional des Hauts-de-

France (ou son représentant) 

 

20h00   Soirée de gala 

 

 
Mercredi 7 juin 2017  
11h45 – 12h00  Présentation du rapport d’orientation par les 

rapporteurs 

14h – 21h30  Séance des amendements du 

rapport d’orientation  

 

Jeudi 8 juin 2017 
10h30 – 12h00  Table ronde «  Quelle PAC pour 

répondre aux défis agricoles de 

l’Union européenne ? » 

 Eric Andrieu, député européen 

 Pekka Pesonen, secrétaire général du Copa-Cogeca (sous réserve) 

 Jannes Maes, vice-président du Ceja 

 Vincent Touzot, membre du bureau de Jeunes Agriculteurs en charge de la 

PAC 

 

12h15 – 12h30  Présentation de l’évènement Terres de Jim 2017 

(Oise) 

12h30 – 14h00   Séance de clôture  

 Christiane Lambert, présidente de la FNSEA 

 Simon Ammeux, président de Jeunes Agriculteurs du Nord-Pas de Calais 

 Jérémy Decerle, président de Jeunes Agriculteurs 

 Emmanuel  Macron, président de la République (sous réserve) 
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Lieu du congrès  

 

Palais des Congrès de 

Dunkerque 

Place du Casino 

59942 Dunkerque 

 

Accès : de la gare de 

Dunkerque au palais 

des congrès, 10 min en 

voiture.  

 

 

@JeunesAgri   

#CongrèsJA 

 

Page Jeunes Agriculteurs Syndicat 

Page Congrès JA 2017 – Dunkerque – Actu  

 

https://www.facebook.com/syndicat.jeunesagriculteurs/
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Elevage du Paradis 
Lemirre Oeufs
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La Région Hauts-de-France au Congrès des jeunes agriculteurs  

 

Parce que la problématique du renouvellement des générations en agriculture est un enjeu majeur 
pour le développement agricole et agroalimentaire de notre territoire, la Région Hauts-de-France a 
mis en place un programme de soutien ambitieux en faveur des jeunes agriculteurs. 
 
« Nous réunissons les conditions et les moyens afin d'assurer aux nouvelles générations la possibilité 
d'exercer ce beau métier, noble et indispensable à notre territoire. Nous préparons avec eux et pour eux l'avenir 
de l'agriculture dans les Hauts-de-France. » 

Marie-Sophie Lesne, vice-présidente en charge de l’Agriculture et de l’Agroalimentaire 
 
 
La Région Hauts-de-France s’engage pour l’installation et la transmission en agriculture  

En Hauts-de-France, la pyramide des âges prévoit un 

nombre de départs à la retraite des actifs agricoles 

considérable ces cinq prochaines années : près de 1 000 

agriculteurs céderont leur exploitation agricole afin de 

prendre leur retraite chaque année.  

Forte de ce constat, la Région a mis en place un programme 

d’aides concrètes pour encourager et accompagner 

l'installation et la transmission en agriculture : révision à la 

hausse de la Dotation jeune agriculteur, mobilisation des 

crédits alloués par le Feader pour moderniser les 

exploitations, accès au foncier, création d'un guichet unique 

dont le rôle sera d'être aux côtés des jeunes dans toutes les 

étapes de leurs projets. 

 
Le Programme régional pour la création et la transmission en agriculture (PRCTA)  

Ce programme a pour objectif principal de maintenir au maximum le tissu régional d’exploitations agricoles en 

améliorant la transmission des outils de production performants et en développant la création d’activités agricoles 

diversifiées. Le PRCTA doit également motiver les jeunes à choisir le métier d’agriculteur en encourageant les projets 

dégageant une valeur ajoutée optimale et en modernisant les outils de production. 

La Région a ainsi lancé un appel à projets afin de développer des dispositifs opérationnels adaptés aux besoins des 

candidats à l’installation, des cédants et des filières.  

 

Hausse de la Dotation jeune agriculteur  

En mars dernier, l’Etat et la Région ont adopté une nouvelle grille unique de modulation de la Dotation jeune agriculteur. 
Cette grille revalorise significativement la dotation moyenne, qui évolue d’un montant moyen de 11 700 € en 2014 à un 
montant moyen prévisionnel de 24 100 € en 2017. 
Cette année, le financement de la DJA est assuré par les crédits du ministère de l’Agriculture à hauteur de 1 276 000 € 
et les crédits européens du FEADER, dont la Région est autorité de gestion, à hauteur de 5 104 000 €. 

 

CONTACTS PRESSE 

Peggy Collette : peggy.collette@hautsdefrance.fr – 03 28 82 53 03 / 06 75 93 38 28 

Magali Arnaudies : magali.arnaudies@hautsdefrance.fr – 03 22 97 35 15 / 06 43 35 65 40  
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